
1128 juillet 2016

82-4000, la solidarité sans frontière

P artager la montagne, la faire découvrir et y puiser une foule d’émotions 
aux côtés des plus démunis, c’est la mission que porte l’association 82 
4000 Solidaires depuis quelques années déjà. Toute l’année, profession-
nels de la montagne et amateurs se relaient bénévolement pour offrir 

un temps hors du commun à des personnes pour qui le loisir est une denrée rare. 
Issus de quartiers défavorisés ou en situation précaire, les bénéficiaires reçoivent 
alors un beau présent : rencontre avec l’autre, avec un nouvel environnement, des 
disciplines inaccessibles, et surtout, rencontre avec le dépassement de soi et les 
nouvelles possibilités qu’il engendre.

Un stage Européen, début juillet
Fin juin, quatre jeunes manouches découvraient l’ivresse des sommets en 

gravissant 3 sommets de plus de 4 000 m à l’issu de plusieurs stages les y ayant 
préparé. Zidane, Strarsky, Bruce et Gino ont ainsi réussi un exploit, autant pour 
eux-mêmes que pour l’aventure en altitude. Début juillet, ils étaient 14, cette 
fois-ci, venus investir le Grand Briançonnais dans le cadre d’un stage européen. 
Agés de 17 à 30 ans, les jeunes sont arrivés de l’hexagone, de Suisse, de Belgique, 
de Pologne et de Biélorussie pour découvrir un nouvel élément... et la verticalité. 

« Il a fallu adapter quelques montées pour l’un d’entre eux qui a souffert de 
vertiges, mais finalement, tous étaient très motivés, et sont allés au bout de chaque 
défi. Nous avons même été étonnés, beaucoup étaient moins effrayé que le public 
que nous pouvons rencontrer » résume Nicolas Bonnet, guide de haute-montagne 
bénévole, qui encadrait les journées avec Jean-Charles, son père, guide également. 
Sous leur houlette, les stagiaires, dont certains porteurs de handicap physique 
ou respiratoire, se sont découvert de nouvelles capacités. Au programme du 
2 au 9 juillet, via ferrata, randonnées, alpinisme sur glacier ou encore escalade 
sont venus épuiser les apprentis montagnards. « La plupart découvraient le vide, 
la neige et la glace. Ça a été des moments très forts. Nous avons quand même du 
improvisé une matinée de repos, en milieu de semaine, car nous atteignons la limite 
de rupture du groupe » poursuit Nicolas. La semaine et les discussions se sont 
déroulées en Français, en anglais, ou en langage gestuel. Mais comme à chaque 
fois, la complicité a pris le dessus. « Il y avait quand même deux groupes, entre les 
francophones et les polonais, à cause de la barrière de la langue. Mais à la fin, tous 
plaisantaient ensemble et se prenaient en photo » sourit le guide. Car plus que les 
selfies, les émotions partagées ont créé une véritable cohésion de groupe, et 
finalement, une belle amitié. 
Soutien renforcé pour un réfugié  

Faisant fi de toutes les frontières, les 82 4000 s’engagent dans toutes les 
causes humaines. Et si le loisir en est l’outil, la montagne peut aussi s’avérer être 

un atout professionnel. Comme pour Ibrahim, jeune réfugié accueilli à Briançon 
l’automne dernier, qui a depuis reçu une réponse positive à sa demande d’asile 
sur le sol français. Embauché comme cordiste, le nouveau briançonnais bénéficie 
de cours et perfectionnement d’escalade afin de valider ses compétences, grâce 
à l’association 82 4000. 

Appel aux montagnards pour partager leur expérience. L’association, 
en partenariat avec ATD-Quart monde France, participera à la 1ère journée 
« Rencontre montagne partagée », le 5 novembre prochain, à Grenoble. L’évé-
nement propose des conférences, des témoignages, des ateliers, un exposition et 
un film sur l’aventure humaine menée dans les Hautes-Alpes. Tous sont appelés 
à renforcer la démarche, entre amour de la montagne, de son prochain, et de 
nouvelles expériences. Plusieurs interlocuteurs de renom devraient rejoindre les 
rangs, comme Claire Hédon, président d’ATD-Quart-monde France, Joël Giraud, 
député des Hautes-Alpes, Eric Piolle, maire de Grenoble, Jean-Michel di Falco, 
évêque de Gap, Michel Serres, philosophe, ou encore Luc Alphand, trois fois 
champion du monde de ski alpin... pour ne citer qu’eux. De nombreux anciens 
stagiaires viendront témoigner de la richesse de leur expérience aux côtés des 
82 4000 Solidaires, ainsi que des responsables associatifs... et vous ? 

Valérie Merle

Une découverte de la très haute altitude, de l’effort, de la solidarité d’une cordée, de la confiance 
faite au guide, un autre monde pour beaucoup...

Gravir un sommet, important pour soi, pour se connaître

La nature, les grands espaces, un changement radical pour ce public !

(Autriche) ou encore Anak Verhoeven (Belgique). 
Le duo Slovène de Janja Garnbret, 17 ans à peine, 
et Domen Skofic, fraîchement inscrit dans le circuit 
mondial, a fait sensation. Tous deux vainqueurs sur 
l’épreuve de Chamonix la semaine précédente, 
les sportifs ont découvert Berwick... et reçu un 
accueil plus que chaleureux. Les Français aussi se 
tiraient une part belle de l’événement, puisque 
Romain Desgranges, Gautier Supper (champion sur 
l’épreuve Briançonnaise l’an dernier), Hélène Jani-
cot et Mathilde Becerra se sont qualifiés pour la 
finale. Samedi soir pluvieux, samedi soir heureux : 
malgré une grosse rincée stoïquement essuyée 
par des milliers de parapluies, le public a répondu 
présent au moment fort de l’événement. Le mur, 

avec un toit plus long que l’an dernier, a offert son 
lot d’émotions avec une sortie du dévers parti-
culièrement difficile. Les Slovènes ont tous deux 
décroché la victoire. Belle surprise et ovation pour 
Romain Desgranges, proche de la fin de carrière, 
qui talonnait le premier pour une belle deuxième 
place, suivi par Sen McColl. Chez les femmes, La 
Coréenne, véritable déesse de Berwick depuis trois 
éditions, cédait le podium à Janja Garnbret, Jessica 
Piltz et Magdelena Rock. Désormais, du côté des 
organisateurs comme des sportifs, on attend l’année 
prochaine avec impatience. 

Valérie Merle
(Retrouvez cet article sur notre site

www.alpes-et-midi.fr)


